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M.  H.  Bâillon.  —  sur  les  mouvements  rapides  des  pseudopodes

Internet  de  certains  phytoblastet.  —  La  plupart  des  Ficoïdes  four-
nissent  de  bons  exemples  de  circulation  du  fluide  nourricier  dans
les  vaisseaux  du  phytoblaste.  Ceux  de  leurs  organes  où  l'étude  de

«»  phénomènes  est  le  plus  facile,  sont  des  poils  arrondis  et  obtus
qui  se  développent  tout  autour  de  la  base  du  filet  staminal.  En  les

m  iauer,  on  voit  de  l'enveloppe  protoplasmique  de  leur  nucleus
Di  »itre,  au  moins  d'un  côté,  un  faisceau  souvent  très  riche  de  ru-
tans  vasculaires  dans  lesquels  les  microsomes,  gros,  nets  et  bril-
lafl  ts,  circulent  d'une  façon  très  manifeste.  L\  également  on  trouve

de  Ws  beaux  exemples  de  ces  corpuscules  qui  font  saillir  les  vais-

se  *ux  et  semblent  ramper  à  leur  surface  extérieure;  mais  là  aussi
011  voit  bien  la  paroi  ténue  des  vaisseaux  faire  saillie  au-dessus  des
aD  gles  parfois  assez  nets  de  ces  microsomes.  A  une  époque  un  peu

aatérieure,  plusieurs  de  ces  plantes  fournissent  aussi  de  très  bons
««nples  de  production  des  pseudopodes  intérieurs  à  l'utricule  pri-

j^ble.  En  des  points  où  celle-ci  était  d'abord  intérieurement
llssc  el  unie,  on  voit  saillir  un  petit  cône  protoplasmique  qui  bien-
tôt  s'étire  en  un  bras  tenu  et  souvent  subulé.  Celui-ci,  d'une  façon

ra  Ne  et  q  u  i  tranche  avec  la  lenteur  ordinaire  des  mouvements
Vogues,  s'avance  dans  l'intérieur  de  la  cellule  et,  semblant  aller
a  ,  la  recherche  de  certaines  conditions  favorables  à  son  évolution,

s  «icline  vivement  d'un  côté  ou  d'un  autre,  en  Marquant  comme

^  cils  vibrantes.  Parfoia  il  marche  ainsi  à  la  rencontre  d  un
i  ;i  ™,,i  «p  «nuder  et  se  fondre  dansttUtre Pseudopode

!  lne  Rendue vari ientôt,  on  voit  les  microsomes,  <
canal  intérieur  de  ces  processus,  passer



l'autre  avec  une  facilité  d'autant  plus  grande  qu'ils  sont  moins  vo-

lumineux.  Avec  plus  de  vivacité,  c'est  un  mouvement  comparable

à  celui  de  certaines  plasmodies.  Et  pour  quiconque  voudra  observer
attentivement  ces  mouvements,  il  semblera  que  ces  bras  provisoires
cherchent  à  s'orienter  d'une  façon  utile  h  la  vie  du  phytoblaste,

que  la  force  qui  les  dirige  réside  bien  en  eux-mêmes  et  non  dans
des  causes  extérieures  ;  et  que  c'est  là  un  argument  de  plus  en  fa-

veur  de  l'animalité  de  cette  substance  phyloblastique  qui  n'a  rien,

d'ailleurs,  des  réaction;  microchimiques  du  photocyste  ou  élément

végétal  de  l'individu.

M.A.Frànchet.-  .SWeClematisSavatieriDECNE.  —Espèce  éta-

blie  sur  la  moitié  d'une  plante.  La  chose  pourra  paraître  bizarre,  mais
elle  n'en  est  pas  moins  réelle.  Eu  i877,  je  séparai  en  deux  par-
ties  la  souche  d'un  C.  stans.  Sieb.  et  Zucc,  élevé  de  graines  que
Je  D  T  Savatier  m'avait  envoyées  du  Japon.  Une  partie  de  la  plante
resta  à  Gheverny;  j'envoyai  l'autre  au  Muséum  où  elle  lut  placée
dans  l'école  de  Botanique  ;  on  peut  l'y  voir  encore  aujouid'hui.

C'est  sur  cette  portion  cultivée  à  Paris  que  M.  Decaisne  a  cru  trou-
ver  des  caractères  suffisants  pour  distinguer  son  C.  Savatieri-
Voici  les  diagnoses  comparatives  du  Cl.  stans  et  du  CL  Savatier
telles  qu'il  les  donne.

«  C.  stans  Sieb.  et  Zucc.  —  Erecta,  gracilis,  2-metralis,  tolio-
«  lis  lateralibus  subsessilibus  basi  cuneatis,  grosse  irregulan-

«  terque  dentatis  ;  peluuculis  elongatis  ineano-velutinis,  folw

«  superantibus;  floribus  pedicellatis;  antheris  mucronatis  ;  ovariis
«  fructibusque  glabris.  -  Cl.  stans  Sieb.  et  Zucc.  FI.  J«P-  K

«  wt.,  sect.  I,  69.  »
«  C.  Savatieri  f  _  Sarmentosa  ;  foins  cordatis,  terniioaUboa

«  longe  petiolatis,  late  crenatis,  creoulis  mucronatis,  subtus  a
«  nervos  dense  villosis;  pedunculis  foliis  brevioribus  ;  -floribus  par-
«  vis,  albidis  ;  antheris  obtusis  ;  ovariis  atroviolaceis,  serii^

«  Japonia.  —  C.  stans  Fr.  et  Sav.,  Enum.,  I,  2  (non  Sieb.)-  »
D'après  le  texte  cité,  les  caractères  différentiels  paraissent  être

pour  l'auteur  au  nombre  de  tro  s  :  1°  les  tiges  du  C  stoni  *»
dressées;  celles  du  C.  Savatieri  sont  sarmenteuses  ;  2°  les  ovair*

et  les  fruits  sont  glabres  dans  la  plante  de  Siebold;  ^  s0
soyeux  dans  celle  du  D'  Savatier;  3°  cette  dernière  a  les  pe**

cules  plus  courts  que  les  feuilles,  tandis  que  dans  le  C.  sta**
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